
Dans la cour et après les cours,  
entre les murs ou au-dehors,  

Tohu-Bahut fait le point tous les 3 mois sur 
l’actualité du Projet Éducatif Grenoblois.

Une Chance pour Chacun
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Une Chance pour Chacun

Ils ont 17 ans environ, sont en 1re et jon-
glent entre les études et la passion du bal-
lon rond. Chaque mercredi, motivés à bloc, 
ils encadrent les plus jeunes du club au 
stade Vaucanson. Mais ce n'est pas toujours 
évident… C'est pourquoi la MPT du quar-
tier, dont un animateur aidait à la gestion 
du club, a fait appel à une psychologue il y 
a quelques années. Le but ? Épauler les en-
traîneurs, leur rappeler les valeurs, les aider 
à trouver des repères pour qu'ils les trans-
mettent à leur tour. On donne aux petits ce 
qu'on a nous-mêmes reçu quelques années 
avant. Quand on les croise dans le quartier, ils 
nous disent bonjour, sont heureux de nous voir. 
On sent bien que ce qu'on leur transmet sert 
dans la vie de tous les jours glisse Hakim.

Foot citoyen
On apprend aux plus jeunes le respect envers 
l'adversaire, les adultes, en leur expliquant 
puis en leur démontrant. Il leur faut des exem-
ples, des exercices concrets pour mettre en 
évidence ce qu'on dit raconte Illyés. Difficile 
de transmettre les valeurs du collectif à des 
petits qui veulent tous être attaquants pour 
marquer des buts… À cet âge-là, ce n'est 
pas évident de savoir jouer en équipe. On leur 
montre l'intérêt de se faire des passes, de se 
soutenir et de ne pas être individualiste pour 
bien jouer et donc gagner des matchs. Le res-
pect et l'entraide sont des valeurs essentielles 
dans une équipe conclut Hichem.

À Grenoble, la citoyenneté, c’est comme un 
match de hockey. Tout commence… par l’en-
gagement ! Passer à l’action, s’engager dans un 
projet, défendre ce en quoi on croit : c’est ça, 
être citoyen. Beaucoup d’actions soutiennent les 
jeunes et les enfants dans cette voie.

Une initiative comme le service civique 
permet d'aider les autres tout en 
construisant son avenir. Le principe ? 
Mobiliser des jeunes de 16 à 25 ans sur des 
missions (de 6 à 12 mois) qui peuvent être à 
but humanitaire (à l’étranger), ou des actions de 
proximité. Par exemple, dès le mois de janvier, 
quatre jeunes travailleront avec l’association 
« Âge d’or », qui aide les personnes âgées à se 
servir d’un ordinateur et d’Internet.
Ces jeunes mettront en place des animations 
(stands, goûters…) pour rencontrer les seniors 
dans les quartiers, les informer, leur présenter 
l’association…

S'engager pour sa ville, 
son association, pour les 
autres, pour soi !

Grenoble
www.grenoble.fr

Les métiers du Projet Éducatif
Rencontre avec Carole Riondet, psychologue au service Promotion de la Santé, Ville de Grenoble.

infos 
pratiques

Du changement !
Les inscriptions scolaires  
sont avancées cette année !

Elles débuteront le 3 janvier 2011,  
et concernent les enfants qui entrent 
pour la première fois à l’école ou 
ceux qui changent d’établissement 
par rapport à l'année précédente.

Votre adresse détermine automatiquement une 
école appelée « école de secteur ». Vous pouvez 
contacter votre Antenne de Mairie ou l'Unité 
des Inscriptions scolaires au 04 76 76 36 89  
(ou 92) de 8 h 30 à 12 h et de 13 h 30 à 17 h 
pour en connaître les coordonnées.  
Une dérogation peut être accordée, sur certains 
critères, pour intégrer une école autre que celle 
de secteur. Un dossier de demande est alors à 
constituer. 
Une fois renseignés, les deux dossiers 
(inscription et dérogation)  
sont à rendre obligatoirement ensemble  
avant le 11 mars 2011.

Si votre enfant passe en élémentaire 
après avoir fréquenté la maternelle 
de son secteur, aucune démarche 
n’est à accomplir, mais vous devez 
contacter la direction de l’école 
élémentaire concernée.

Comment s’inscrire ?
1- Retirer à l’Antenne-Mairie de votre quartier 
un dossier d’inscription ou télécharger ce 
dossier sur le site de la Ville (rubrique Éducation, 
onglet Inscription scolaire).

2- Le rapporter à cette même Antenne une 
fois complété avec les justificatifs demandés, 
avant le 11 mars 2011.

3- Un certificat d’inscription, en trois 
exemplaires, sera adressé au domicile de l’enfant.

4- Prendre impérativement rendez-
vous avec la direction de l’école 
indiquée sur le certificat, avec un 
exemplaire de ce dernier, pour son 
admission : la seule inscription en 
Mairie ne permet pas à l’enfant de 
fréquenter l’établissement.

Tohu-bahut

Depuis 1994, le Parlement des enfants 
rassemble chaque année 577 élèves de 
CM2, soit un par député.

> La citoyenneté se retrouve à 
tous les coins de rue.
La charte de la vie nocturne par 
exemple, développe le respect des 
citoyens. « Jam sans frontières » et   
« La semaine du goût », 
l'apprentissage des langues à l'école 
primaire (Bizanet, houille Blanche, 
Menon, Jean Jaurès) orientent vers 
l'ouverture à l'autre, à sa différence. 
Enfin, cette année de la biodiversité 
a mobilisé toutes les générations et 
renforcé l'écocitoyenneté.

…/… 

Quelle est l'origine du projet foot Mistral ?
Ce projet s'inscrit dans une mission plus globale que j'effectue sur 
le quartier. Au lieu d'écoute Mistral- Eaux Claires, je reçois 
notamment les habitants du quartier qui se sentent en difficulté, 
et je développe avec les professionnels des projets de prévention 
en fonction des besoins. Je ne connais strictement rien au foot, 
l'idée est d'aller à la rencontre de ces habitants en accompagnant 
le club de foot.

Quelles sont les difficultés auxquelles 
vous avez été confrontée ?
Souvent les entraîneurs attendent de moi une réponse toute 
faite. Ce n'est pas la bonne méthode. Je travaille avec eux et 
non à leur place. Je les incite à prendre leur rôle, leur respon-
sabilité au sérieux. Ce sont les modèles des plus jeunes. Pour 
des ados de 17 ans, c'est difficile de canaliser les enfants sans 
s'énerver ou se lasser. Je leur explique l'importance du dialo-

gue, avant et après le match. Et pas seulement pour analyser 
le jeu ! Grâce à ces échanges ils peuvent progressivement 
transmettre un certain nombre de repères et de valeurs. Pour 
gagner, il faut leur faire passer d'autres valeurs : travailler, 
s'appliquer, se donner à fond.

Quelles sont les évolutions positives que 
vous avez répertoriées depuis cinq ans ?
Il y a eu des hauts et des bas durant ces années. À l'heure 
qu'il est je suis optimiste car les jeunes entraîneurs sont moti-
vés, disponibles et très bien épaulés par l'équipe dirigeante et 
notamment les seniors qui les encouragent. La charte du res-
pect est rentrée dans les esprits parce que transmise par les 
entraîneurs sur le terrain, ce qui est bien plus efficace que de 
la faire relire pour la énième fois !

Plutôt la passe que le dribble
De la psychologie au foot, il n'y a qu'un passement de jambes.  
Récemment, l'entraîneur des Bleus Laurent Blanc faisait appel à 
un « profiler » pour mieux connaître le caractère de ses joueurs, 
leurs forces et leurs faiblesses. À l'échelle du quartier Mistral, l'une 
des missions de la psychologue Carole Riondet est d'accompagner,  
depuis 2006, les jeunes entraîneurs du club de foot. Rencontre au 
Plateau avec Illyés, Hakim et Hichem.

Le mot « citoyen », on le trouve partout : en classe,  
dans les livres, à la télévision dans les émissions politiques…  
Mais qu’est-ce qu’il veut dire, au juste ?  
C’est quoi, aujourd’hui, être un jeune citoyen grenoblois ?

Y'A PAS D’ÂGE  
POUR ÊTRE CITOYEN…

LE MOT DE L’éLU
Être un citoyen, c'est faire entendre 
son opinion, proposer des solutions, 
s'associer aux débats et aux prises de 
décision, assumer des responsabilités. 
Mais les enfants et les jeunes sont-ils, 
eux aussi, des citoyens pouvant exer-
cer un véritable droit de participation 
là où ils vivent ?
La citoyenneté repose sur des droits 
et suppose aussi un apprentissage. La 
famille, l’école, la maison de l'enfance, 
le quartier, restent les lieux de cette 
éducation.
En pariant sur les capacités des 
enfants à organiser eux-mêmes leur 
vie et leur travail, à assumer des res-
ponsabilités, en leur permettant de 
donner leur avis individuellement et 
collectivement, nous pouvons les 
accompagner, tous, à devenir des 
citoyens responsables, capables d’être 
des membres actifs d’une société 
intergénérationnelle.

Paul Bron,
Adjoint à l’éducation



> TELEX-TELEX : Marché de Noël des montagnes. Jusqu'au 24 décembre ! 100 ex-
posants, plus de 120 animations, une patinoire, un mur d'escalade, un accrobran-
che, un big air vous attendent place Victor-Hugo, place Grenette et au Jardin 
de Ville. Animations gratuites tous les jours de 11 h à 20 h. www.grenoble.fr

19e Cross des enfants malades du CHU de Grenoble. Organisé samedi 11 décembre à 
partir de 8 h par le lycée ITEC-Boisfleury. Prenez le départ pour la bonne cause ! 
Infos et inscriptions : Tél. 04 76 42 04 89  www.itec-boisfleury.fr

Une Chance pour Chacun

Située non loin du quartier administratif grenoblois, la MJC Mutualité 
est un lieu clé de l’éducation à la citoyenneté. C’est là que sont nés 
plusieurs projets, comme le jeu Civic Déclic, le Rallye-citoyen et le Livret 
du citoyen.

Qu’est-ce qui t’a 
marquée pendant 
cette journée ?
Ça m’a fait drôle de sentir que 
je représentais ma ville, que je 
parlais au nom de quelqu’un, de 
m’asseoir à la place des députés à 
l’Assemblée… C’est un endroit 
très impressionnant, avec tous ces 
lustres et ces tableaux ! 
Concernant le vote du projet de 
loi, j’ai trouvé ça très instructif. 
J’ai découvert l’importance de 
l’aspect oral, dans la présentation 
d’un projet. Le garçon qui a pré-
senté la proposition de loi adoptée 

par les enfants a fait un discours 
très émouvant, qui m’a convain-
cue de voter pour ce projet de loi 
fixant de nouvelles règles de sécu-
rité contre les inondations dans les 
régions situées près de l'eau. Il a 
été adopté.

Pour toi, c’est quoi, 
être citoyen ?
Ce jour-là, j’ai voté pour la pre-
mière fois de ma vie, en sachant 
qu’un projet allait se réaliser. 
Cela m’a ouvert les yeux sur 
l’importance de s’exprimer, de 
donner son point de vue. J’ai aussi 

beaucoup apprécié tout le travail 
qu’on a fait avant, en classe, avec 
nos professeurs. Toute la classe 
s’est impliquée, cela a rapproché 
des élèves qui n’étaient pas forcé-
ment amis auparavant… 
Pour moi, c’est ça, être citoyen : 
trouver des choses ensemble, pour 
améliorer le monde de demain.

Et ne pas être citoyen, 
c’est quoi ?
Je n’aimerais pas devenir 
quelqu’un de renfermé, qui se fiche 
de ce qui se passe autour de lui, et 
qui ne cherche pas à faire avancer 

les choses. Ne pas être citoyen, ça 
veut dire, ne s’investir dans rien. 
Alors que faire des choses bien 
dans son quartier, c’est déjà faire 
des choses bien pour sa ville, et 
ainsi de suite.

Questions à 
Anne
En juin dernier, Anne, alors 
en CM2 à l’école Bajatière,  
a fait partie des 577 
sélectionnés qui ont participé 
au Parlement des enfants,  
à l’Assemblée Nationale.

Être citoyen ? C’est pas 
un devoir, c’est un jeu !

> Journée des droits de l’enfant

Le 20 novembre dernier s’est déroulée la 21e 
Journée mondiale des droits de l’enfant. À cette occasion, 
de nombreux événements ont été organisés en France, 
et partout dans le monde. 191 pays ont en effet signé 
la Convention qui fait valoir les droits de tous les enfants. 
Cette journée a pour but que ces droits soient respectés, 
et que chaque enfant puisse grandir en paix jusqu’à sa 
majorité.

À l'approche de Noël, une opération de création collective 
« Montagnes urbaines » crée l'ébullition. Une quinzaine de 
montagnes vierges aux sommets atteignant 2 m 10 sont as-
semblées, détournées, transformées au gré de l'inspiration, 
par des jeux de couleurs, de matières, d'objets. Réalisées 
par des publics de tous les quartiers, d'horizons et d'âges 
différents, ces « montagnes urbaines » seront exposées dans 
la ville, avant Noël, sur une journée de beau temps.

« Une souris verte », « La famille Tortue », « Dans la forêt 
lointaine »… Près de 40 comptines composent un livret-
CD haut en couleurs réalisé par le Relais Assistantes 
Maternelles Bajatière. Cet outil d'éveil culturel a rassemblé 
une douzaine d'entre elles, chantant à l'unisson les grands 
classiques. Chanter des comptines, c'est rire, enrichir, 
attendrir, endormir ! C'est permettre à l'enfant de se 
reposer pour mieux composer détaille le préambule.  
Il ne devrait rester que quelques exemplaires, tout le 
monde se les arrache ! Contacter le Relais Assistantes 
Maternelles Bajatière. Tél. 04 76 54 41 80.

C'est le titre d'un film enchanteur de Jean-Pierre Pozzi et 
Pierre Barougiersur. Il est sur les écrans depuis le 17 novem-
bre et on n'a pas fini d'en parler. Ce matin, atelier philoso-
phie ! s'exclame l'enseignante. C'est quoi, à 4 ans l'amour, 
la mort, un ami ? Telles sont les questions posées aux enfants 
de maternelle d'une école de Seine et Marne durant deux 
ans. Assis en cercle autour d'une bougie, ils apprennent à 
s'exprimer, s'écouter et se connaître en réfléchissant à des 
sujets habituellement abordés en terminale… C'est sûr, la 
vérité sort de la bouche des enfants ! Avec leurs propres 
mots, leurs réflexions sont pleines de bons sens, de poésie 
et font déjà preuve d'un incroyable esprit citoyen.
Le Méliès. 3, rue de Strasbourg. Tél. 04 76 47 99 31

Les élèves présents au Parlement des enfants 
sont élus par leurs camarades de classe (ici une classe 
de l'école Bajatière avec Geneviève Fioraso, députée de 
l'Isère). Comme de vrais députés, ces élèves élisent une 
des propositions de lois, retenue parmi toutes celles qu’ont 
créées les classes participantes. Depuis 1994, quatre lois 
proposées par le Parlement des enfants sont devenues 
des lois de la République (maintien des liens entre frères 
et sœurs adoptés, obligation de distribuer des sacs plas-
tiques biodégradables aux caisses des supermarchés par 
exemple).

> Le Parlement des enfants

> « Ce n'est qu'un début »

Puisqu’il est difficile de faire participer les citoyens 
adultes, nous allons commencer par les enfants ! 
La phrase est de Marie-Christine Simiand, 
présidente de « Citoyens en herbe ». Cette 
association, aidée par la MJC Mutualité et l’école 
Menon, est à l’origine du jeu « Civic Déclic ». 
Le principe est simple : les joueurs déplacent 
leur pion sur une ville imaginaire. Chaque case 
représente un service public (Bibliothèque, 
Maison de la Justice…) que l’on peut atteindre 
en répondant à des questions sur différents 
thèmes, liés à la vie en Ville. On peut jouer par 
équipes, jusqu’à 18 joueurs, de 9 à 99 ans… 
précise Mme Simiand.
Le « Rallye Citoyen », pour mieux 
connaître ma ville et mon pays
L’immense succès rencontré par le jeu a permis 
d’en faire une version grandeur nature : « le 
Rallye-Citoyen ». Chaque année, des groupes 
d’enfants (7 à 14 ans), issus de plusieurs asso-
ciations socioculturelles*, participent à un grand 
jeu de piste. Ce rallye leur permet de découvrir 

huit lieux importants de la vie citoyenne : le 
conseil général, l’hôtel de Ville, la préfecture, 
la police nationale et municipale, le centre de 
vaccination, le muséum et l’ADTC**. L’idée, c’est 
que tous ces enfants apprennent à connaître ces 
Institutions qui font parfois un peu peur, explique 
Elisabeth Bachelier, responsable du secteur En-
fance à la MJC. C’est comme ça que des jeunes 
ont pu, l’année dernière, aborder des sujets 
importants avec les policiers municipaux : vol, 
racket, port d’armes par les forces de l’ordre… 
Chaque participant au Rallye s’est vu remettre 
un « Livret du Citoyen ». Cette brochure, que 
tout le monde peut se procurer, a été écrite par 
les enfants de la MJC, de l’école Menon et par 
des lycéens de Louise Michel. Elle aborde des 
questions que tous les jeunes se posent, sur le 
racisme, les drogues ou encore la laïcité.

*Abbaye, Eaux Claires, Parmentier, Mutualité, ainsi que des 
anciens élèves de Menon.
** ADTC : Association pour le Développement des Trans-
ports en Commun.

« Ça m'a ouvert les yeux »

>  Quand les nounous chantent

Comme l’explique Mélanie de Maury, chef de 
projet jeunesse : L’idée, c’est que ces jeunes réali-
sent des missions à la croisée de l’intérêt général 
et de leur propre projet d’avenir. Ce type d’ex-
périence peut être précieux dans le cadre d’un 
projet professionnel. Autre soutien de la ville aux 
initiatives citoyennes : le FIj (Fonds Initiative 
Jeunesse). Ce dispositif offre un accom-
pagnement aux jeunes qui mettent 
en place un projet citoyen. Le projet de 
Matthieu Chessel en est un exemple. Ce jeune 
photographe, parti depuis septembre au Mali, 
prépare un reportage réalisé avec des enfants 
des rues. Mais le FIJ permet aussi de soutenir 
des initiatives plus modestes, comme l’opéra-
tion « Premiers départs en vacances ». Ce coup 
de pouce offre chaque été l’opportunité à des 
jeunes, qui ne sont jamais partis en vacances, de 
mener un projet de séjour en autonomie.

Impliquer les étudiants 
dans leur quartier,  
c'est aussi un objectif
Les volontaires peuvent se tourner vers l’Afev*. 
Cette association a pour vocation de les faire 
participer à la vie citoyenne d'enfants en diffi-
cultés scolaires, en se rendant à leur domicile. 
Mais pas seulement : les liens qui se nouent entre 
les familles et les étudiants peuvent déboucher 
sur des activités collectives, comme des sorties au 
cinéma ajoute Mélanie de Maury. Dans un futur 
proche (rentrée 2012), les étudiants intéressés 
pourront même s’installer dans une résidence 
spéciale, du côté du quartier Mistral. Elle pourra 
accueillir 80 étudiants, en colocations de quatre 
ou cinq, avec un loyer faible, en échange d’un in-
vestissement dans la vie du quartier.
*Afev : Association de la Fondation Étudiante pour la Ville

Les enfants de la MJC Mutualité  
dans la salle du conseil municipal de l'Hôtel de Ville

Michel Destot dans la classe de CM2 de madame Guillot  
à l'école Élisée-Chatin

Restauration scolaire, 
inscriptions, faites vos 
démarches en ligne 
sur le Kiosque famille 
de Grenoble.fr

À partir du 3 janvier 2011,  
vos services en lignes sont 
regroupés dans votre compte 
personnel MonGrenoble.fr.

Créez votre compte dès 
maintenant en vous 
connectant sur Grenoble.fr.


